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AXIS-CSRM 05 : Le modèle de ‘Comportement’ (Behavioural) 
 

AXIS-CSRM dans le modèle de données couvre les processus internes aux ARD. Le modèle de comportement 

couvre les protocoles d’enchainement de processus, en particulier ceux qui sont nécessaires pour les interactions 

entre les ARD, avec les citoyens et avec les services de Configuration Management. Il s’agit essentiellement des 

enchaînements de tâches (Workflows). 

Dans AXIS-CSRM le BEHAVIOURAL MODEL peut être décrit avec la même figure que celle du modèle 

d’‘identification’ et ‘dénomination’ (Autonomous Resource Domain Alice & Bob). 

 

 
Figure 1 : Application cible pour AXIS-CSRM 

 

Il n’entre pas dans l’objet du modèle «Comportement» d’AXIS-CSRM de modéliser les processus internes aux 

ARD Alice et Bob. Un AXE peut déclarer l’existence d’un Modelling, d’un authoring, d’un Expressing et les 

différents modes de Processing plus complexes.  Mais à priori le choix de la modélisation ou la façon de la 

réaliser concrètement ne doit pas être détaillé. Cela peut être le cas pour les classes nécessaires autres que celles 

représentées dans FRAR (performing a role, authoring, Expressing, modelling et Enjoying…) 

 

 
Figure 2 : Illustration de la fonction retour (reloading) 

 

Les différents processings (EXPRESSING THE INTENTION, EXPRESSING THE PERCEPTION & 

RELOADING) génèrent tout ce qui est nécessaire à la modélisation d’une exportation. Il suffit d’associer à 
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chacun de ces blocs de classes (bleus) une machine à état fini, relativement simple, qui donne les états 

importants pour les imports-exports sous la forme de P-AXES dans la figure précédente (TARGET 

APPLICATION OF AXIS-CSRM.) Une manifestation particulière est simplement l’expression d’un projet, une 

prescription d’une œuvre non encore réalisée, donc l’état de l’œuvre en chantier. Dans les faits, il n’y a qu’un 

nombre très limité d’états qui ont une importance par rapport à ces différents types d’expressions. 

 

C’est la responsabilité d’une application comme Alice ou Bob de transformer une MANIFESTATION en un 

ITEM perceptible. AXIS-CSRM se borne simplement à donner l’information qui rendra possible un 

PROCESSING, de l’amener et de faire le MAPPING. Mais le processing qui consiste à représenter des textes sur 

un support physique, sur un écran, en synchronisation avec une vidéo, ne constitue nullement l’objet du 

BEHAVIOURAL MODEL. 

 

Ce dernier doit simplement transmettre l’information relative à l’état global de l’intention de l’objet exporté, de 

telle sorte à pouvoir réimporter ou sous-traiter l’information de transformation dans les blocs fonctionnels. C’est 

en quelque sorte un passage de témoin déclarant l’idée globale et indiquant chaque pas effectué, et la marche à 

suivre pour le pas suivant. Il est parfaitement possible d’enchaîner ces états car le nombre d’états requis est 

relativement limité pour le niveau d’expression dans FRAR. De même pour la création d’Entités Physiques au 

départ d’Entités Logiques. 

Il n’est nullement exclu d’utiliser la technologie sémantique pour construire des machines à état fini beaucoup 

plus complexes que celles dont on a besoin pour AXIS-CSRM.1 

 

La figure 01 TARGET APPLICATION OF AXIS-CSRM, comporte deux protocoles : CONFIGURATION 

MANAGEMENT PROTOCOL (en rouge) et INTERACTION PROTOCOL (en bleu). Ces protocoles autorisent 

le CITIZEN à introduire des ordres ‘’macros’’ au sens de l’échange AXIS-CSRM et aux applications Alice/Bob 

d’avoir recours à des services d’une ‘’Trusted Third Party’’. 

 

Les CONFIGURATION MANAGEMENT SERVICES seront détaillés dans la section 6. Ces services vont être 

activés, interrogés, réalisés, par une interaction entre Alice et le Configuration Management Service, entre Alice 

et Bob et entre Bob et le Configuration Management Service.  Ces protocoles sont représentés dans AXIS-

CSRM par des machines à état fini qui seront décrites pour les principales fonctions de CONFIGURATION 

MANAGEMENT et pour les interrogations du CITIZEN. Cela revient au niveau d’AXIS-CSRM de déclarer les 

LOGICAL ENTITIES qui doivent être exportées et pour lesquelles un processing de création d’un Physical 

Entity (ou un Item Entity) doit être actionné. 

  

Dans le cas d’informations d’exploitation, il faut pouvoir déclarer à l’ARD Bob quel type de rôle il va devoir 

effectuer lors de la réception du DIP en provenance de l’ARD Alice. Il peut s’agit d’un transfert de rôles liés à la 

gestion des droits.  Ils vont actionner les liens vers les types de droits afin de déclarer à l’ARD Bob ce qu’il peut 

ou doit faire avec le DIP de l’ARD Alice. Il y a donc un nombre limité d’états finis liés aux protocoles 

d’interchange (bleu et rouge). Les protocoles du CONFIGURATION MANAGEMENT sont par nature 

beaucoup plus complexes que les protocoles liés à CITIZEN dans le cadre de l’échange.  Il s’agit uniquement 

des services liés à la fabrication d’un DIP par l’ARD Alice, à la prescription de ce que l’ARD Bob doit faire 

avec le SIP qu’il reçoit, et vice-versa si c’est l’ARD Bob qui génère un DIP. 

 

 
1 Dans les projets MEMORIES et MediaMap, Franck Casado avait généralisé le mécanisme de machine à état fini pour pouvoir 
faire des modèles de machines à état fini, pour pouvoir représenter n’importe quel type de processing. 
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Figure 3 : AXIS-CSRM dans une architecture orientée services 

 

La figure 3 (représentée volontairement dans un mécanisme SERVICE ORIENTED ARCHITECTURE) vise 

fondamentalement à ouvrir les applications Alice et Bob. 

 

Un des cas particuliers de TARGET APPLICATION OF AXIS-CSRM concerne des modifications de systèmes 

dans le même domaine (Alice sous WindowsXP et Alice sous Windows8, le premier avec une base de données 

relationnelles livrée par ORACLE et l’autre sous une base de données sémantique livrée par AllegroGraph). 

 

Le mécanisme décrit permet de faire une migration d’Alice suivant un codage formaté donné.  Cela démontre 

que la migration entre deux systèmes basés sur des technologies différentes ou évoluées peut se faire en 

exportant ou en réimportant un AXE.  C’est le guichet d’interopérabilité qui gère les reconstructions. 

 

Exemple : l’ARD Alice exporte un DIP vers l’ARD Bob qui reçoit un SIP.  Comme l’applicatif Bob a comme 

fonction de faire de l’archivage, il réalise un AIP.  À tout moment, l’ARD Bob sera en mesure de renvoyer à 

l’ARD Alice un DIP qui tiendra compte des modifications intervenues entretemps dans son système. Les 

opérations ne s’effectuent plus en temps réel.  L’ARD Bob peut représenter un stockage intermédiaire qui a 

comme objectif d’offrir une réexportation dans un format futur indéterminé. 
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Figure 4: Flux types de l'initialisation et des opérations d'un ARD 

 
La figure qui suit illustre un enchaînement élaboré pour contrôler la migration depuis des archivages en modèles 

“Plats” vers des modèles en « Réseaux sémantiques ». 
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Figure 5: Flux types de migration des modèles «plats» vers les modèles «sémantiques en réseau» 

 


